
RAPPORT ANNUEL 

2015 - 2016



RAPPORT ANNUEL 

2015 - 2016



Sommaire

Message du président ..................................................................................................................................................................................................................................................4 

Lettre de la directrice ...................................................................................................................................................................................................................................................5 

Notre vision et mission ..............................................................................................................................................................................................................................................6

Les programmes que nous soutenons ...............................................................................................................................................................................................8

La Fondation en bref : Améliorer les conditions de vie des plus vulnérables ...................................................................10

Accès aux services de base : Les piliers du développement humain ..............................................................................................14

Nouveaux programmes :   Transformer l’enseignement secondaire en Ouganda  
Renforcer l’accès des filles à une éducation de qualité  

Aperçu des résultats :   Améliorer les soins médicaux dans les zones isolées  

Programmes en cours :   Des jardins pour lutter contre la malnutrition 
Des cantines scolaires pour la nutrition et l’apprentissage 
Le pouvoir du partenariat pour un accès à l’eau potable  
Amener l’eau là où elle n’arrive pas 
Prise en charge des personnes vivant avec le VIH dans les bidonvilles indiens 
Éduquer les enfants pour combattre les disparités 
Défendre une éducation de qualité pour les filles

Développement social et économique des femmes : Relever le défi des inégalités ...........................................24

Nouveaux programmes :  Pour la dignité des filles et des femmes 
Lutter contre l’extrême pauvreté  
Soutien aux femmes appartenant aux minorités

Aperçu des résultats :  Épargner pour s’inventer à nouveau   

Programmes en cours :  Améliorer la vie des femmes indigènes dans les hauts-plateaux andins 
Les grands-mères allument la lumière 
Des femmes fortes pour des sociétés fortes 
Le jute, une solution d’avenir durable et écologique

Gestion responsable des ressources naturelles : Dynamiser le développement rural ..................................32

Nouveaux programmes :  Améliorer les moyens de subsistance des agriculteurs au Pérou 
Des prévisions météorologiques pour renforcer la résilience 
Transformer le Typha en richesse durable  

Aperçu des résultats :   Améliorer la vie des communautés en zone minière au Pérou

Programmes en cours :  Les communautés au cœur de la restauration des écosystèmes naturels 
Madagascar entre préservation et développement 
Améliorer les méthodes d’extraction de l’or 
Eau, sol et moyens de subsistance au Myanmar

Réponse et préparation aux situations d’urgence : Rétablir la dignité humaine ......................................................40

Nouveaux programmes :  Le jour où la terre a tremblé 
Aide humanitaire pour les réfugiés en Europe

Aperçu des résultats :  Retrouver une maison, reconstruire une vie   

Programmes en cours :  Renforcer la résilience des femmes aux chocs climatiques 
La réduction des risques de catastrophes commence à l’école 
Se préparer aux catastrophes naturelles dans l’ouest de la Chine 

Acronymes ..................................................................................................................................................................................................................................................................................49

NOTRE AMBITION EST D’AIDER  
À LIBÉRER LE POTENTIEL DE CHACUN  



RAPPORT ANNUEL 2015 - 2016 RAPPORT ANNUEL 2015 - 2016

4 5

Message du président
Défis titanesques, crises récurrentes, famines, épidémies, guerres, manque de 

ressources... Les nouvelles qui nous arrivent du monde en développement sont 

rarement réjouissantes. Nous ne pouvons les ignorer, mais plutôt que de se 

concentrer sur les problèmes, n’oublions pas que des solutions existent.

Le travail mené par la Cartier Charitable Foundation ces trois dernières années 

a le mérite de proposer une vision du monde différente, tant au sein de la communauté Cartier  

qu’en dehors, selon l’idée que les individus et les sociétés ont le potentiel, et donc le devoir, d’agir. 

Ainsi, nous devons nous concentrer sur ce qui peut être fait, lutter avec détermination contre les 

causes profondes des problèmes et favoriser le changement à long terme, même face aux défis les 

plus intimidants. 

Mener une action philanthropique efficace requiert de l’expertise, des ressources et de bons 

partenaires si l’on veut résoudre des problématiques sociales complexes dans un environnement 

en perpétuelle évolution. À travers les nombreux programmes de développement qu’elle soutient, 

la Cartier Charitable Foundation nourrit une vision du monde où les connaissances progressent 

à une cadence effrénée, et qui promeut l’exploitation des compétences, des technologies et de la 

créativité en faveur d’un avenir plus prospère et durable pour tous.

Cette vision repose sur le sentiment d’humanité et de créativité qui guide Cartier depuis toujours, 

avec sa foi profonde dans le potentiel, la détermination, les compétences et l’inventivité de l’être 

humain.

La Cartier Charitable Foundation demeure donc entièrement engagée à améliorer les conditions 

de vie des plus vulnérables, en particulier des femmes et des enfants, premières victimes de la 

pauvreté et des inégalités dans le monde. Ce choix d’investir dans les femmes et les filles afin de 

multiplier leurs chances n’est pas seulement la pierre angulaire du travail de la Fondation et la clé 

d’une croissance inclusive, c’est aussi ce qui définira, à bien des égards, notre avenir à tous.

Cyrille Vigneron

Président du Conseil de Fondation de la Cartier Charitable Foundation 

Président et directeur général de Cartier SA

Lettre de la directrice
Je suis ravie de vous présenter notre troisième rapport annuel, qui revient en détail 

sur le travail réalisé par la Fondation au cours de l’année écoulée*. Vous y découvrirez 

nos nouveaux partenaires, les temps forts et les résultats des programmes arrivés  

à terme durant cette période, mais aussi les nombreuses initiatives en cours, dont 

nous assurons le suivi régulier afin de maximiser leur efficacité.

Le développement social, économique et environnemental repose sur la volonté des 

individus d’améliorer leurs conditions de vie et leur aptitude à maintenir ces progrès au fil du temps. 

C’est pourquoi notre mission consiste à donner aux communautés les moyens de s’épanouir et à renforcer 

leur résilience dans un monde où les crises et les chocs semblent être devenus la nouvelle norme.

Ce rapport insiste sur les actions déployées pour élargir l’accès aux services de base (eau, éducation, 

santé et alimentation), favoriser la gestion responsable des ressources naturelles et améliorer l’égalité 

entre hommes et femmes en promouvant des sociétés plus inclusives pour celles et ceux qui ont le plus 

d’obstacles à surmonter.

Neuf nouveaux financements ont été approuvés cette année, qui témoignent de notre volonté de trouver 

des modèles et approches les plus à même de faire la différence pour les personnes les plus vulnérables. 

Nous comptons aujourd’hui 20 partenaires, organisations non gouvernementales (ONG) hautement 

qualifiées et efficaces, et entreprises sociales proposant des solutions en rupture avec les systèmes 

conventionnels pour mieux répondre aux besoins sociaux.

Cette année, nous avons notamment renforcé notre soutien à des ONG du Sud, telles que BRAC et Tostan, 

et lancé deux programmes pilotes au Sénégal, visant l’un à fournir des prévisions météorologiques fiables 

aux petits agriculteurs et l’autre à transformer une plante envahissante en charbon « propre » alternatif.

Nous avons également porté secours à un grand nombre de familles touchées par le terrible séisme qui  

a frappé le Népal en avril 2015. Nous avons soutenu la Croix-Rouge et le Croissant-Rouge au lendemain 

de la catastrophe, puis six mois plus tard, quand la crise ne faisait plus les gros titres alors que les besoins 

à long terme étaient toujours aussi impérieux. Plus tard, tandis que des centaines de milliers de personnes 

traversaient la Méditerranée et les frontières de l’Europe de l’Est en quête d’un refuge et de sécurité, 

nous les avons soutenues dans leur périple en répondant à leurs besoins fondamentaux et en les aidant  

à recouvrer leur dignité.

Soucieux de nous assurer que les initiatives que nous finançons induisent un changement positif et durable, 

nous avons réalisé cette année la première évaluation indépendante d’un programme mené en Haïti 

entre 2013 et 2014. Les résultats nous aideront à tirer des conclusions objectives qui nous permettront 

d’améliorer notre efficacité et notre prise de décisions, mais aussi de partager cette expérience avec  

les autres acteurs du développement et de la philanthropie.

L’analyse constante de nos actions et expériences et les réflexions en cours pour affiner notre stratégie, 

nous donnent les clés pour poursuivre des initiatives efficaces, dans les années qui viennent. 

Pascale de la Frégonnière

Directrice

* L’année sous revue dans ce rapport couvre la période du 1er avril 2015 au 31 mars 2016.
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Notre vision et mission 

La Cartier Charitable Foundation a été créée en 2012 pour catalyser l’engagement philanthro-

pique de la Maison Cartier en faveur de l’amélioration des conditions de vie des plus vulnérables. 

Nous sommes guidés par les mêmes principes d’excellence, d’innovation et de générosité que la 

Maison Cartier, mais nous agissons indépendamment de tout objectif commercial. 

Notre ambition est d’aider chacun à libérer son potentiel en supprimant les barrières qui empêchent 

les gens d’agir librement et de construire leur avenir. 

Nous soutenons les groupes les plus défavorisés et les plus marginalisés, notamment les femmes 

et les enfants vivant dans les régions les moins développées du monde. Nous nous engageons pour 

rétablir leur dignité, réduire leur vulnérabilité et renforcer leur résilience. 

Nous mettons tout en œuvre pour consolider les connaissances et les compétences sociales  

et professionnelles des plus vulnérables et pour favoriser leur accès à l’eau potable, à la nutrition,  

à l’éducation et aux soins médicaux primaires. 

Nous croyons fermement qu’avec un soutien approprié dans un environnement propice, celles 

et ceux qui vivent dans l’extrême pauvreté devraient pouvoir reprendre le contrôle de leur vie et 

devenir des acteurs à part entière de leur destinée. 

Nous nous employons à multiplier leurs choix et leurs perspectives d’avenir.

NOUS CROYONS QUE TOUT INDIVIDU  
A LE DROIT DE VIVRE UNE VIE DIGNE  

ET ÉPANOUISSANTE DANS UNE SOCIÉTÉ 
INCLUSIVE, ÉQUITABLE ET SÛRE. 

NOUVELLE 
DONATION

BRAC 
Uganda

RÉPONSE À L’URGENCE
Fédération internationale  

des Sociétés de la Croix-Rouge 
et du Croissant-Rouge (FICR)

Népal 

RÉPONSE À L’URGENCE
FICR
Aide aux réfugiés  
en Europe

RÉPONSE À L’URGENCE
FICR
Népal

AMREF, Water.org 
Éthiopie

NOUVELLE  
DONATION

Tostan 
Sénégal

NOUVELLE DONATION
Programme alimentaire 

mondial
Sénégal

Mission  
au Cambodge  

& Myanmar
FICR, Gret

NOUVELLE  
DONATION  
Educate Girls 
India

NOUVELLE  
DONATION 
Women for  

Women  
International

Kosovo

NOUVELLE 
DONATION 

Educate! 
Uganda

NOUVELLE 
DONATION
Gret 
Sénégal

NOUVELLE 
DONATION
AMREF 
Sénégal

NOUVELLE 
DONATION
Root Capital
Pérou

Mission en 
Équateur
CARE

Mission au 
Mozambique
Programme 
alimentaire 
mondial

Mission  
au Sénégal
AMREF,  
Tostan

2015 2016 Mars Mai Septembre Novembre Octobre Décembre Mars AvrilFévrier 

Donations 

Missions  

Réponse  
à l’urgence  
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Les programmes que nous soutenons

KOSOVO 

 Axe : 
Développement 
social et économique 
des femmes

Partenaire : 
Women for Women 
International 

AFGHANISTAN  

Axe : 
Développement 
social et 
économique des 
femmes

Partenaire : 
Women for Women 
International

INDE  

Axes : Accès aux 
services de base 
(éducation, santé), 
Développement social et 
économique des femmes

Partenaires : Acumen, 
Educate Girls, Keep a 
Child Alive, UNICEF

   CHINE  

Axe : Réponse  
à l’urgence

Partenaire : UNICEF

SÉNÉGAL

Axes : Accès aux 
services de base 

(santé, nutrition), 
Développement 

social et 
économique  

des femmes

Partenaires: 
AMREF, Gret, 

PAM, Tostan

BURKINA FASO 

Axe : Accès 
aux services de 

base (éducation, 
nutrition)

Partenaires :  
ACF, Gret, PAM

   VIETNAM

Axe : Gestion des 
ressources naturelles

Partenaires : Barefoot 
College, Gret

ÉTHIOPIE 

Axe : Accès aux  
services de base (eau)

Partenaires : AMREF, 
Water.org

SOUDAN DU SUD 

Axe : Développement social 
et économique des femmes

Partenaire : Women for 
Women International

NIGÉRIA

Axes : Développement 
social et économique 
des femmes, Gestion des 
ressources naturelles

Partenaires : Ashoka, 
Women for Women 
International

GUATEMALA

Axe : Gestion des  
ressources naturelles

Partenaire : Ashoka 

PÉROU

Axe : Gestion des 
ressources naturelles

Partenaires : Root 
Capital, Solidaridad, 
Terre des Hommes 
Suisse

MYANMAR

Axes : Accès aux 
services de base  
(eau, nutrition), 
Gestion des 
ressources naturelles

Partenaires : 
Barefoot College, 
FICR, Gret

NÉPAL 

Axe : Réponse  
à l’urgence

Partenaire : 
FICR 

MADAGASCAR

Axes : Gestion des 
ressources naturelles, 
Réponse à l’urgence

Partenaires : Gret, 
UNICEF

MOZAMBIQUE

Axe : Accès aux 
services de base 
(éducation, nutrition)

Partenaire : PAM

CAMEROUN 

Axes : Développement 
social et économique 
des femmes, Réponse  
à l’urgence

Partenaire : CARE

BURUNDI 

Axe : Accès  
aux services  
de base 
(éducation, 
nutrition)

Partenaire : 
PAM

GHANA

Axe : Gestion des 
ressources naturelles

Partenaires :  
Ashoka, Solidaridad

TOGO

Axe : Gestion 
des ressources 
naturelles

Partenaire : 
Ashoka

RWANDA 

Axe : Développement 
social et économique 
des femmes

Partenaire : 
Women for Women  
International

OUGANDA 

Axes : Accès aux services 
de base (éducation), 
Développement social et 
économique des femmes

Partenaires : BRAC, 
Educate! 

  GUINÉE  
CONAKRY

Axe : Accès  
aux services  

de base (santé)

Partenaire : AMREF

ÉQUATEUR

Axe : Développement 
social et économique 
des femmes

Partenaire : CARE 

HAÏTI 

Axes : Développement 
social et économique 

des femmes, Réponse  
à l’urgence 

Partenaire : CARE

 CAMBODGE

Axes : Accès aux 
services de base 
(eau), Gestion 
des ressources 
naturelles

Partenaires : 
Barefoot College, 
FICR, Gret

BANGLADESH

Axes : Développement 
social et économique 
des femmes, Gestion des 
ressources naturelles

Partenaire : CARE

BÉNIN

Axe : Gestion des 
ressources naturelles

Partenaire : Ashoka
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Basée à Genève, en Suisse, la Cartier Charitable Foundation accorde des 

financements à des organisations sans but lucratif expertes dans leur domaine de 

compétence qui partagent ses valeurs et ses priorités : l’accès aux services de base, 

le développement social et économique des femmes, la gestion responsable des 

ressources naturelles et la réponse et la préparation aux situations d’urgence. 

Nous nous engageons en priorité dans les régions les moins développées du monde, 

où les besoins sont les plus importants et les populations parmi les plus vulnérables. 

Les enjeux du développement sont de plus en plus complexes et parfois étroitement 

liés les uns aux autres. Nous n’imposons pas de solutions toutes faites, mais mettons 

tout en œuvre pour que les populations prospèrent. 

Nous nous attaquons aux causes fondamentales des problèmes, explorons de 

nouvelles approches si nécessaire et consolidons les méthodes qui ont démontré 

leur efficacité au fil du temps. Pour ce faire, nous forgeons des partenariats, basés sur 

des objectifs communs et la confiance, que nous considérons comme des alliances 

de long terme pour un impact maximal.

‘‘ ’’
Le vrai changement social, le vrai développement, ne semble possible 

qu’en travaillant avec les individus, à partir de leur réalité quotidienne,  
en réfléchissant avec eux aux changements qui s’imposent. 

Molly Melching, fondatrice de Tostan

LA FONDATION EN BREF
Améliorer les conditions de vie des plus vulnérables
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Gouvernance
Fondée par Cartier SA, la Cartier Charitable Foundation est basée à Genève, en Suisse, 

l’un des lieux stratégiques de la coopération internationale et un des premiers pôles 

de gouvernance mondiale. La Fondation est soumise au droit suisse et placée sous  

la surveillance du Département Fédéral de l’Intérieur, Service Fédéral de Surveillance 

des Fondations à Berne. 

La Cartier Charitable Foundation est régie par le Conseil de Fondation, garant du 

bon fonctionnement de la Fondation et organe suprême responsable de ses activités.  

Ses membres sont nommés par l’entreprise fondatrice pour un mandat d’un an 

renouvelable. 

Les activités de la Fondation sont gérées de manière indépendante par une directrice 

exécutive, qui assume la conduite opérationnelle de la Fondation, présente ses recom- 

mandations au Conseil de Fondation et met en œuvre ses résolutions. Le Conseil  

se réunit au moins deux fois par an pour traiter les affaires courantes, analyser les  

programmes, évaluer les initiatives en cours et approuver les orientations prises par la 

Fondation. Il est actuellement composé de cinq membres. 

Un organe de révision indépendant est chargé de vérifier les comptes et de soumettre 

un rapport détaillé au Conseil de Fondation.

LA FONDATION EN BREF

ACCÈS AUX SERVICES DE BASE

DÉVELOPPEMENT SOCIAL ET ÉCONOMIQUE DES FEMMES

GESTION RESPONSABLE DES RESSOURCES NATURELLES

RÉPONSE ET PRÉPARATION AUX SITUATIONS D’URGENCE

Nos quatre domaines d’intervention 

37
programmes  
pour un changement  
durable

27 pays à faibles 
revenus 29

millions de francs suisses     
investis à ce jour

20
partenariats  pour  
un avenir plus fort
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ACCÈS AUX SERVICES DE BASE
Les piliers du développement humain

Une société qui ne satisfait pas les besoins humains les plus essentiels – eau potable 

et assainissement, soins médicaux, alimentation et éducation de qualité – ne crée 

pas les conditions d’une croissance inclusive et d’un bien-être durable.

Garantir l’accès à ces services élémentaires est un objectif prioritaire de nombre 

des programmes internationaux et locaux que nous soutenons, qui contribuent  

de manière significative à permettre aux populations les plus vulnérables de vivre 

dans des conditions décentes. 

C’est la raison pour laquelle nous avons développé ces programmes cette année et 

décidé de nous associer à Educate! pour former de jeunes leaders dans les écoles 

secondaires en Ouganda. L’éducation de qualité favorise l’égalité des chances 

pour les filles et les garçons des régions les moins développées qui peuvent ainsi 

s’épanouir et prendre leur avenir en main.

Nous avons aussi renforcé notre soutien à l’organisation Educate Girls en Inde  

ainsi qu’à l’AMREF, ONG de santé publique, qui ont obtenu des résultats 

conséquents et montré toute leur détermination à faire la différence pour les 

personnes les plus démunies. 

‘‘ ’’
J’ai le droit de chanter. J’ai le droit d’aller au marché.  

J’ai le droit de donner mon avis. Je continuerai mes études,  
chez moi, à l’école ou ailleurs. Ils ne m’arrêteront pas. 

Malala, Prix Nobel de la paix 2015
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NOUVEAUX PROGRAMMES
RENFORCER L’ACCÈS DES FILLES  

À UNE ÉDUCATION DE QUALITÉ

Deux ans et demi après le début de notre partenariat, Educate Girls 

a permis l’inscription à l’école de 29 000 filles des communautés 

tribales du district de Rajsamand au Rajahstan. Cette région compte 

l’un des taux d’inégalité entre hommes et femmes les plus élevés  

du pays et une fille sur 100 seulement achève le cycle primaire.  

Les techniques éducatives centrées sur l’enfant ont par ailleurs 

permis d’atteindre un taux de maintien scolaire de 93 %.

Sur la base de ces résultats encourageants, notre nouveau financement d’une 

durée de deux ans soutiendra Educate Girls dans une phase cruciale de son 

expansion en étendant ses activités à 572 écoles rurales du district d’Udaipur,  

et ainsi 100 000 enfants supplémentaires. 

Fondée sur la profonde mobilisation des communautés, l’approche unique 

d’Educate Girls s’attaque aux barrières structurelles, socioéconomiques et 

culturelles qui empêchent les filles d’entrer dans une salle de classe. Pour les parents 

qui vivent dans ces communautés reculées, l’éducation de leurs filles est souvent 

considérée comme un investissement vain. Educate Girls intervient dans les villages 

pour leur expliquer au contraire les atouts considérables qu’elle représente. 

En collaborant avec les écoles publiques et les enseignants, en formant des 

jeunes bénévoles qui s’engagent en faveur de l’éducation des filles et, surtout, 

en impliquant les parents et les communautés pour leur expliquer comment 

responsabiliser l’administration scolaire, Educate Girls améliore les taux 

d’inscription et de maintien au primaire et les résultats scolaires. Ce modèle 

est par ailleurs codifié et peut être reproduit dans le but d’améliorer le système 

éducatif  en place, pour veiller à ce qu’aucune fille ne soit laissée pour compte. 

Partenaire : 
Educate Girls

Pays :
Inde

Durée :
2016-2018

Inde, 2014

Inde, 2014

TRANSFORMER L’ENSEIGNEMENT SECONDAIRE EN OUGANDA

Educate! a mis au point un modèle d’apprentissage pratique qui pallie l’inadéquation  

de l’enseignement secondaire au monde du travail en Ouganda en permettant aux élèves 

d’acquérir des compétences clés telles que l’esprit critique et la résolution collective de 

problèmes, tout en les encourageant à devenir des leaders et à créer des petites entreprises. 

L’objectif  ultime est de préparer les jeunes au marché du travail afin de les aider,  

eux et leurs communautés, à sortir de la pauvreté, dans un pays où le taux de chômage 

des jeunes atteint les 62 %.

Nous soutenons Educate! pour déployer ce programme dans 50 écoles à très faibles 

ressources dans l’Est du pays chaque année, pour une durée de trois ans.

Six mille élèves vont bénéficier d’un mentorat intensif  et acquérir de l’expérience en 

travaillant en équipe pour gérer les Student Business Clubs, où ils transmettront leurs 

nouvelles compétences à d’autres élèves qui ne participent pas directement à la formation. 

Au total, ce sont ainsi quelque 50 000 jeunes qui bénéficieront du programme.  

Des enseignants et des jeunes mentors d’Educate! les aideront à comprendre les études de 

marché, à déceler les opportunités et à démarrer et gérer une activité commerciale rentable.

Les premiers résultats d’une étude comparative aléatoire montrent que les élèves 

d’Educate! disposent d’un revenu deux fois plus élevé que leurs pairs, que la probabilité 

qu’ils gèrent leur propre activité est 64 % supérieure, et qu’ils sont 123 % plus à même  

de lancer un projet communautaire.

Ouganda, 2015

Partenaire : 
Educate!

Pays :
Ouganda

Durée :
2016-2018

ACCÈS AUX SERVICES DE BASE
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APERÇU DES RÉSULTATS ACCÈS AUX SERVICES DE BASE

Sénégal, 2015

Ces trois dernières années, nous avons 

collaboré avec l’AMREF pour donner 

gratuitement accès aux services 

médicaux, chirurgicaux et de diagnostic 

aux enfants des zones reculées des 

districts de Tambacounda, Sédhiou 

et Kolda au Sénégal ainsi que des 

préfectures de Boké, Labé et Mamou 

en Guinée. 

Le programme ciblait les causes majeures de 

mortalité infantile, notamment les infections 

respiratoires, les diarrhées, l’anémie et 

le paludisme, qui sont évitables avec des 

traitements simples. Les procédures de 

chirurgie pédiatrique courantes pour traiter 

hernies, cataractes, trachomes, brûlures et 

fentes palatines ont également bénéficié d’une 

attention particulière. 

En adoptant une approche intégrée qui met à 

profit les énergies au sein des communautés 

et renforce leur lien avec le système national 

de santé, le programme a accompli des progrès 

importants dans plusieurs activités clés :

• Plus de 10 800 enfants ont été traités pour 

un large éventail de problèmes de santé lors  

de 31 consultations médicales de dépistage 

proposées dans des écoles primaires pu-

bliques par des équipes multidisciplinaires, 

composées notamment d’un médecin, d’un 

ophtalmologue, d’un dentiste et d’un infirmier.

• Pendant ces missions de dépistage  

680 enfants ont été dirigés vers des centres 

médicaux ou des hôpitaux locaux pour y 

bénéficier d’un traitement médical gratuit. 

• 326 enfants ont été opérés par des 

chirurgiens de Dakar lors de huit camps de 

chirurgie mobile organisés dans des hôpitaux 

régionaux.

• 105 000 enfants ont bénéficié de traitements 

préventifs saisonniers contre le paludisme.

• Plus de 300 agents de santé communau-

taires, soignants locaux et sages-femmes ont 

été formés à la santé infantile et à la prise en 

charge intégrée des maladies de l’enfant, une 

approche efficace de lutte contre diverses  

maladies infantiles.

• 102 270 femmes en âge de procréer ont 

reçu des informations sur la santé maternelle, 

infantile et reproductive.

L’AMREF renforce ainsi non seulement les 

capacités locales en formant le personnel 

médical aux soins pré- et post-opératoires, 

mais permet aussi aux communautés, et 

aux mères en particulier, d’améliorer leurs 

connaissances pour prendre mieux soin de 

leurs enfants et gérer les maladies infantiles.

Afin de consolider les progrès réalisés, stan-

dardiser le programme et maintenir la dyna-

mique engagée, nous avons décidé de pour-

suivre notre soutien à l’AMREF au Sénégal 

avec un nouveau financement de trois ans. Le 

programme sera mis en œuvre dans 60 écoles 

et leurs communautés voisines dans les dis-

tricts de Kolda et Sédhiou. Il déploiera 160 

missions de dépistage et neuf camps de chirur-

gie mobile et proposera des formations sur la 

santé maternelle, infantile et reproductive à 

plus de 25 000 femmes enceintes et en âge de 

procréer. 

AMÉLIORER LES SOINS MÉDICAUX DANS LES ZONES ISOLÉES

Partenaire : 
AMREF

Pays :
Guinée  

Conakry, 
Sénégal

Durée :
2014-2016

BOX - Regarder en arrière pour aller de l’avant
Nous avons demandé à une équipe de chercheurs de l’Université Tufts de réaliser une évaluation 
indépendante du programme Priorité à l’eau potable de Water.org, que nous avons financé en Haïti 
entre 2013 et 2014. À son terme, le programme avait fourni à 17 600 habitants d’Ennery et de 
Carrefour un accès à l’eau potable grâce à deux nouveaux systèmes de captage et de distribution 
d’eau par gravitation, qui ont ensuite été gérés directement par les communautés sous la supervision 
de l’autorité haïtienne de l’eau.

Le but de l’évaluation est de déterminer la pertinence, l’efficacité, la rentabilité, l’impact et la durabilité 
du programme. 

Les résultats nous aideront à comprendre ce qui a fonctionné ou non et pourquoi, et nous permettront 
de tirer des conclusions objectives dont nous pourrons nous servir pour envisager, si nécessaire, des 
mesures correctives.
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PROGRAMMES EN COURS ACCÈS AUX SERVICES DE BASE

Amener l’eau là où elle n’arrive pas

Nous coopérons avec la FICR pour répondre 

aux besoins quotidiens et à long terme 

en eau et en assainissement de 49 zones 

rurales et péri-urbaines du Cambodge et 

du Myanmar. En impliquant directement 

les communautés, le programme construit, 

réaménage ou améliore les réseaux  

de distribution d’eau pour plus de  

36 000 personnes et les installations 

sanitaires pour plus de 39 500 autres.  

Il sensibilise par ailleurs aux règles et 

pratiques d’hygiène dans les écoles, 

les communautés et les ménages pour 

permettre aux individus de relever les défis 

liés à l’eau et à l’assainissement. 

Le pouvoir du partenariat  
pour un accès à l’eau potable  

Dans le district de Dera, région d’Amhara, l’eau 

destinée à la fois aux personnes et aux animaux 

provient principalement des rivières, des sources 

et des puits traditionnels creusés à la main, 

tandis que la défécation à l’air libre est pratique 

courante. Le principal objectif du programme 

est d’assurer l’accès à l’eau potable et à des 

installations sanitaires pour 29 000 Éthiopiens  

de neuf communautés rurales. Il s’agira par 

ailleurs de fournir aux communautés les outils, 

les connaissances et les compétences dont 

elles ont besoin pour gérer leurs nouvelles 

infrastructures de manière efficace, réduisant 

ainsi leur vulnérabilité aux maladies hydriques.

Partenaire : 
Fédération 

internationale 
des sociétés de 
la Croix-Rouge 

et du Croissant-
Rouge (FICR)

Pays : 
Cambodge, 

Myanmar

Durée :
2015-2018

Partenaires : 
AMREF,  

Water.org

Pays :
Éthiopie

Durée :
2015-2018

Cambodge, 2012

Éthiopie, 2013

Des jardins pour lutter contre  
la malnutrition 

Afin d’éliminer les causes sous-jacentes de 

la malnutrition et de réduire la vulnérabilité 

économique saisonnière, ACF intervient  

dans trois provinces reculées et extrêmement 

pauvres de l’Est du Burkina Faso pour aider  

30 groupes de femmes à créer des jardins 

potagers communautaires.  

Les fruits et légumes produits augmentent 

la quantité d’aliments nutritifs pour la 

consommation familiale, tandis que les 

excédents, vendus sur les marchés locaux, 

dopent les revenus de la famille.  

Partenaire : 
Action contre  
la faim (ACF)

Pays :
Burkina Faso

Durée :
2014-2016

Des cantines scolaires pour la nutrition et l’apprentissage

Nous soutenons les programmes d’alimentation scolaire du PAM au Burkina Faso,  

au Burundi et au Mozambique pour lutter contre la malnutrition infantile et améliorer  

la scolarisation et l’apprentissage. Ces programmes constituent une mesure incitative  

pour envoyer les enfants (et surtout les filles) à l’école et veiller à ce qu’ils y restent.  

Une bonne nutrition est également essentielle pour que les élèves soient capables de se 

concentrer et d’apprendre. Le recours à la production et à l’achat locaux pour les repas 

scolaires est une manière efficace de transformer l’aide alimentaire en investissement 

durable pour toute la communauté.

Partenaire : 
Programme 
alimentaire 

mondial (PAM)

Pays : 
Burkina Faso, 

Burundi, 
Mozambique

Durée :
2014-2017

Burkina Faso, 2014

Mozambique, 2015
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PROGRAMMES EN COURS

Défendre une éducation de qualité  
pour les filles

Educate Girls œuvre à renforcer les taux 

d’inscription et de fréquentation scolaire des 

filles, à promouvoir des infrastructures éducatives 

adaptées aux filles et à améliorer les résultats 

scolaires dans le district de Rajsamand,  

État du Rajasthan, où les disparités entre filles et 

garçons sont très importantes. 29 000 filles ont 

jusqu’à présent trouvé le chemin de l’école  

et 93 % poursuivent maintenant leur scolarité.  

Ce programme innovant exploite les ressources 

existantes afin de responsabiliser les communautés 

de manière à réformer le système éducatif. Nous 

soutenons Educate Girls pour veiller à ce que 

les enseignants, les parents, les étudiants et le 

gouvernement s’impliquent activement dans  

la revitalisation des pratiques d’enseignement  

pour de meilleurs résultats.

Éduquer les enfants pour combattre 
les disparités

S’assurer que tous les enfants sont scolarisés est  

l’un des principaux défis de l’UNICEF en 

coopération avec le gouvernement indien. Le projet 

s’attaque également à la qualité de l’enseignement, 

aux disparités persistantes parmi les enfants issus 

de milieux différents et à l’inégalité des genres 

qui pénalise les filles. L’objectif prioritaire est 

de former 1 000 formateurs d’enseignants dans 

cinq États, qui éduqueront à leur tour quelque 

80 000 enseignants, pour le bénéfice de trois 

millions d’enfants. Leur travail rendra les pratiques 

éducatives plus inclusives et centrées sur l’enfant, 

et contribuera à développer du matériel éducatif 

adapté aux enfants.

Partenaire : 
Educate Girls

Pays :
Inde

Durée :
2014-2017

Partenaire : 
UNICEF

Pays :
Inde

Durée :
2014-2017

Inde, 2014

Inde, 2013

Prise en charge des personnes vivant avec le VIH  
dans les bidonvilles indiens

Le programme « Bhavishya » (qui signifie « regarder vers l’avenir » en sanskrit) vise à 

réduire la vulnérabilité des 2 600 personnes atteintes du VIH à Yerwada, un bidonville 

défavorisé de Pune, la plus grande ville du Maharashtra après Mumbai. Un modèle intégré 

de traitement clinique et communautaire du VIH a été mis au point pour améliorer  

l’accès à des services de santé de qualité dans tous les domaines - clinique, psychologique, 

psychiatrique et nutritionnel - et favoriser l’accompagnement pour bénéficier des 

programmes gouvernementaux sur le VIH et la tuberculose. Le programme offre 

également des formations professionnelles ainsi qu’un soutien à la micro-entreprise  

à 2 000 femmes et adolescents de la région atteints du VIH.

Partenaire : 
Keep a Child 

Alive (KCA)

Pays :
Inde

Durée :
2013-2016

Inde, 2014

ACCÈS AUX SERVICES DE BASE
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DÉVELOPPEMENT SOCIAL  

ET ÉCONOMIQUE DES FEMMES
Relever le défi des inegalités

L’égalité des genres, qui est au cœur du développement durable, est indispensable 

à la réduction de la pauvreté, à une croissance inclusive, à la santé et à l’éducation. 

C’est à travers ce prisme que nous examinons chacun des programmes que nous 

soutenons, afin de nous assurer qu’ils favorisent un monde plus équitable et inclusif.  

Dans l’objectif d’améliorer la condition des femmes et de permettre aux plus 

pauvres et marginalisées d’entre elles d’exercer leurs droits fondamentaux, nous 

avons conclu d’importants partenariats cette année avec deux ONG du Sud, Tostan 

et BRAC, tout en réaffirmant notre soutien à Women for Women International au 

Kosovo à l’aide d’un financement additionnel.

Les trois nouveaux programmes s’attaquent aux causes de la discrimination 

des filles et des femmes, à savoir les inégalités de pouvoir, les obstacles 

socioéconomiques et les normes sociales discriminatoires. Surtout, ils proposent 

une approche intégrée qui entend donner aux femmes et aux filles la parole et 

la capacité d’agir, en leur montrant qu’elles méritent les mêmes opportunités  

et le même espace que les hommes – en d’autres termes, en les incitant à être plus 

ambitieuses et demander plus.

‘‘ ’’
Investir dans les femmes est aussi économiquement judicieux 

qu’essentiel en terme de droits humains. Le retour sur investissement  
a été prouvé, tant sur le plan budgétaire que pour la société.  
Alors, qu’attendons-nous ? 

Monique Villa, CEO Thomson Reuters Foundation, Forum économique mondial 2016
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LUTTER CONTRE L’EXTRÊME PAUVRETÉ 

BRAC, une ONG bangladaise, a mis au point une approche 

globale particulièrement adapté à ceux qui se trouvent au bas de 

l’échelle. Ce programme de « formation pour les ultra-pauvres », 

d’une durée de 24 mois, met à leur disposition des moyens de 

production, une formation à l’entreprenariat et aux aptitudes 

de la vie courante ainsi qu’un accès aux soins médicaux et à 

l’éducation pour les aider à sortir définitivement de l’extrême 

pauvreté. La singularité du programme est d’apporter un soutien 

intensif  sur une période déterminée en exerçant une pression 

maximale sur les facteurs clés de la pauvreté : le manque voire 

l’absence de soins médicaux, le manque de compétences et de 

capital, l’analphabétisme, le faible degré de confiance en soi et 

l’exclusion sociale. La méthode de BRAC a montré son efficacité 

sur le long terme au Bangladesh. Nous soutenons le travail de 

BRAC en Ouganda en testant ce programme de formation dans 

le district extrêmement défavorisé de Lowero, afin d’accompagner 

1 500 jeunes – surtout des femmes – ultra-pauvres sur la voie  

de la création d’entreprises dans le domaine agricole.

SOUTIEN AUX FEMMES APPARTENANT  
AUX MINORITÉS   

À Sevcë, l’un des villages les plus reculés de la municipalité 

de Štrpce, la deuxième ville à majorité serbe du Kosovo, un 

groupe de 60 femmes marginalisées ont été diplômées en 2015 

du programme de formation de 12 mois de Women for Women 

International Des femmes fortes pour des sociétés fortes, auquel ont 

participé 3 000 femmes au total dans d’autres pays. 

Fortes de la confiance, des aptitudes et des compétences 

professionnelles nouvellement acquises, elles sont désormais 

prêtes à prendre en main leur avenir en créant des micro-

entreprises et des coopératives rurales. Le peu de terres qu’elles 

possèdent ne leur permet pas de solliciter des subventions 

publiques. Mais grâce à ce programme et aux intrants agricoles, 

à l’assistance technique et à l’encadrement intensif  qu’il leur 

offre, elles sont aujourd’hui prêtes à se lancer dans le complexe 

processus d’enregistrement d’une coopérative rurale, qui leur 

permettra d’accéder à de nouveaux marchés et à l’aide publique.

Partenaire : 
Women for 

Women 
International

Pays :
Kosovo

Durée :
2016

Partenaire : 
BRAC

Pays :
Ouganda

Durée :
2016-2018

DÉVELOPPEMENT SOCIAL ET ÉCONOMIQUE DES FEMMESNOUVEAUX PROGRAMMES

POUR LA DIGNITÉ DES FILLES ET DES FEMMES 

Dans 20 communautés de la région de Goudiry, au Sud-Est du Sénégal, le programme 

de Tostan vise à améliorer la vie des filles et des femmes en favorisant leur développement 

personnel et celui de leur communauté, mais aussi en renforçant leurs compétences  

en leadership démocratique. 

Le travail de Tostan repose sur un programme éducatif  informel mené dans les langues 

nationales et destiné aux femmes, hommes, filles et garçons qui vivent dans les villages 

ruraux et n’ont pas ou peu été scolarisés. Pendant trois ans, les 1 000 participants 

débattront de thèmes transversaux en matière de démocratie, droits de l’homme, santé et 

protection des enfants tout en apprenant les bases de la lecture, de l’écriture et du calcul. 

Des animateurs originaires de la même région que les participants et qui vivent dans le 

village pendant toute la durée du programme veilleront à ce que les cours soient donnés 

de façon participative à travers le conte, le théâtre et la danse. 

Au fil du temps, le programme favorise un dialogue approfondi parmi les membres  

du village et leurs familles élargies. Ces échanges stimulent non seulement la remise en 

question des pratiques et des normes sociales profondément ancrées (telles que l’excision 

ou le mariage des enfants), mais aussi l’analyse des besoins locaux et la formulation  

de solutions spécifiques à leur communauté. Le changement est initié par le village,  

dans le respect mutuel et le partage des connaissances.

Bangladesh, 2010

Senegal, 2015

Kosovo, 2014

Partenaire : 
Tostan

Pays :
Sénégal

Durée :
2016-2018
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DÉVELOPPEMENT SOCIAL ET ÉCONOMIQUE DES FEMMES

Les associations de micro-épargne et 

de crédit gérées par les plus pauvres 

pour les plus pauvres constituent 

un outil efficace de lutte contre la 

pauvreté. Les membres mettent leur 

économies en commun et peuvent 

emprunter de petites sommes au 

groupe pour créer ou développer leurs 

activités commerciales de manière à 

améliorer leurs moyens de subsistance. 

Le programme De la micro-épargne à 

l’économie formelle mené avec succès par 

CARE en Haïti entre 2014 et mars 2016 a 

donné des résultats visibles, durables et faciles 

à reproduire, facilitant l’accès à des services 

financiers de base :

• 261 associations villageoises d’épargne et 

de crédit (AVEC) ont été créées au cours des 

deux dernières années dans les communes de 

Gonaïves, Gros-Morne et Terre Neuve. Ces 

groupes sont autonomes et autogérés, un 

facteur clé de leur succès à long terme.

• Les 7 399 membres de ces associations  

– dont 66 % de femmes – ont été formés aux 

concepts de base de l’emprunt, du crédit, du 

remboursement et des intérêts et ont épargné 

approximativement 263 850 euros. Plus de 

4 000 d’entre eux ont reçu des prêts de leur 

groupe, qu’ils ont investis dans de petites 

entreprises afin d’améliorer les revenus de 

leur ménage. Les crédits ont été remboursés 

de manière régulière, avec un taux de 97,03 %.

• Des liens avec des institutions financières 

ont par ailleurs été facilités et des produits 

financiers dédiés ont été créés, ce qui a permis 

aux 41 AVEC les plus matures de demander 

à des institutions de microfinance des crédits 

plus importants auxquels elles n’auraient sinon 

pas eu accès.

L’engagement manifeste et le solide sentiment 

d’appartenance des membres des AVEC – qui 

insistent sur l’importance de la confiance, de la 

solidarité et de la transparence au sein de leur 

groupe – témoignent de l’impact fort de cette 

approche.

ÉPARGNER POUR S’INVENTER À NOUVEAU

Haïti, 2013

Haïti, 2014

BOX - Pourquoi l’égalité des genres est bonne pour les affaires
Nous avons financé une étude menée par Acumen et le International Center for Research on Women 
(ICRW) pour déterminer ce que les entreprises sociales – qui, par définition, sont mues par des 
considérations commerciales tout en poursuivant un objectif  de transformation sociale – peuvent faire 
pour faciliter l’émancipation économique des femmes et rendre les marchés plus inclusifs. 

Le rapport qui en a résulté, intitulé « Women and Social Enterprises: How Gender Integration Can 
Boost Entrepreneurial Solutions to Poverty », présente les conclusions de plusieurs études de cas 
d’entreprises sociales du portefeuille d’investissements d’Acumen sur la façon dont elles impliquent 
ou non les femmes et les conséquences qui en résultent. Bien que préliminaires, les résultats 
tendent à confirmer que les stratégies visant à intégrer l’égalité entre hommes et femmes dans les 
entreprises sociales ne sont pas seulement efficaces sur le plan éthique, mais aussi saines sur le plan 
économique. L’étude laisse entendre que les entreprises sociales prospèrent dès lors qu’elles réduisent 
la discrimination entre hommes et femmes, et qu’elles sont même susceptibles de générer davantage 
de revenus lorsqu’elles sont gérées par des femmes.

APERÇU DES RÉSULTATS

Partenaire : 
CARE

Pays :
Haïti

Durée :
2014-2016

‘‘ ’’
Nous remarquons que les associations villageoises d’épargne et de crédit 

augmentent la probabilité que les femmes développent une activité commerciale. 
Les revenus de ces activités augmentent aussi de façon significative.
Innovation for Poverty Action, Impact Assessment of Savings Groups. Findings from three ransomized  

evaluations of CARE Village Savings and Loan Associations programs in Ghana, Malawi and Uganda, 2012
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Améliorer la vie des femmes  
indigènes dans les hauts-plateaux 

andins 

Dans la vallée du Chota, une région 

d’Équateur marquée par une grande diversité, 

nous collaborons avec CARE pour permettre 

aux femmes autochtones et de descendance 

africaine actives dans l’agriculture, l’élevage 

ou l’artisanat d’améliorer leurs moyens 

de subsistance. En apprenant comment 

affiner leurs techniques de production et 

de transformation, elles peuvent accéder 

plus facilement aux crédits et jouer un rôle 

de premier plan dans le développement 

d’entreprises locales.

Partenaire : 
CARE

Pays :
Équateur

Durée :
2013-2017

DÉVELOPPEMENT SOCIAL ET ÉCONOMIQUE DES FEMMES

Le jute, une solution d’avenir  
durable et écologique

Dans les districts de Rangpur, Kurigam, 

Jessore et Sarkhira, au Bangladesh, CARE 

développe les compétences et accroît  

les revenus des personnes pauvres  

et marginalisées, surtout les femmes, qui 

travaillent dans la chaîne d’approvisionnement 

du jute. Le programme facilite les synergies 

entre 18 000 producteurs de jute,  

20 petits entrepreneurs et des intermédiaires 

commerciaux pour améliorer la qualité  

de la production du jute et des produits 

dérivés et renforcer la compétitivité  

des exportations bangladaises.

Les grands-mères allument la lumière

À Tilonia, un petit village indien, nous soutenons la formation de grands-mères 

peu instruites ou illettrées du Myanmar, du Cambodge et du Vietnam à la 

technologie de l’énergie solaire. Ce programme va permettre d’alimenter  

six villages ruraux coupés du réseau électrique traditionnel en énergie solaire 

pour l’éclairage de base.

Des femmes fortes  
pour des sociétés fortes

Dans des pays meurtris par le conflit et 

la guerre, nous nous employons à donner 

à 3 000 femmes les connaissances, les 

compétences et les ressources qui les 

sortiront de la pauvreté et de l’isolement 

pour atteindre une autonomie économique 

et sociale. Les femmes prennent part à un 

programme complet où elles réalisent qu’elles 

ont des droits, de la valeur et des possibilités. 

Elles acquièrent également des compétences 

professionnelles et suivent une formation 

commerciale de base afin de mettre sur pied 

des entreprises viables qui génèrent des 

revenus durables pour elles et leurs familles.

Partenaire : 
CARE

Pays :
Bangladesh

Durée :
2013-2017

Partenaire : 
Barefoot College

Pays : 
Cambodge, 

Myanmar, Vietnam

Durée :
2014-2016

Partenaire : 
Women for 

Women 
International

Pays : 
Afghanistan, 

Kosovo,  
Nigeria,  

Rwanda,  
Soudan du Sud

Durée :
2013-2017

Équateur, 2016

Inde, 2015 Bangladesh, 2014

Rwanda, 2014

Inde, 2015

PROGRAMMES EN COURS
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GESTION RESPONSABLE  

DES RESSOURCES NATURELLES
Dynamiser le développement rural

Les habitants les plus démunis de la planète vivent dans leur majorité de la terre.  

Ils sont quelque 500 millions à dépendre de petites parcelles de la taille d’un  

terrain de football pour leurs revenus et leur alimentation. Leur bien-être est 

étroitement lié à leur environnement naturel – précipitations, fertilité des sols, 

forêts, pêche et élevage – et à leur capacité à gérer, conserver et réhabiliter ces 

ressources efficacement.

S’il est possible de fournir aux petits exploitants des produits, services, informations 

et l’accès aux marchés, très peu en bénéficient. Des initiatives innovantes 

peuvent remédier à ce problème en aidant les petits exploitants à améliorer leurs 

compétences, à adapter leurs techniques agricoles aux conditions climatiques 

difficiles et à accroître leur productivité pour gagner leur vie durablement sans 

devoir lutter pour joindre les deux bouts.

La dynamisation d’un développement rural inclusif et écologique est au cœur de 

trois nouveaux programmes que nous avons lancés cette année, en partenariat 

avec Root Capital au Pérou, et avec le Programme alimentaire mondial (PAM) 

et l’organisation non gouvernementale française Gret au Sénégal. Tous trois 

s’intéressent aux petits exploitants, dont ils reconnaissent le rôle clé dans la 

consolidation des ressources et de la résilience de leurs communautés, le tout 

dans le respect de l’environnement.

‘‘
’’

Pour nourrir ses 900 millions d’habitants, l’Afrique a besoin  
de sa propre sécurité alimentaire. Elle n’y parviendra qu’à travers  
une Révolution Verte exclusivement africaine. Cette révolution doit 
reconnaître le rôle fondamental des petits exploitants dans la hausse de 
la production, promouvoir les changements du système agricole dans sa 
globalité et placer l’équité et l’environnement au cœur de son action. 

Kofi A. Annan, ancien Secrétaire général des Nations Unies  
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NOUVEAUX PROGRAMMES
DES PRÉVISIONS MÉTÉOROLOGIQUES  

POUR RENFORCER LA RÉSILIENCE   

En coopération avec Ignitia, une entreprise sociale de haute 

technologie experte en prévisions météorologiques en zones 

tropicales, le PAM entend fournir des prévisions basées sur 

des coordonnées GPS à 6 000 petits agriculteurs de 110 

villages de l’Est du Sénégal. Dans cette région très vulnérable 

aux conditions climatiques, l’accès à des informations 

météorologiques fiables, précises et exploitables pourrait 

largement contribuer à renforcer les moyens de subsistance.  

Le système d’Ignitia s’est avéré deux fois plus précis en matière 

de précipitations que les prévisions jusque-là disponibles dans les 

zones tropicales. Les messages SMS conçus pour des agriculteurs 

semi-analphabètes leur permettent de décider en connaissance 

de cause quand et quoi planter, s’il faut investir dans de nouvelles 

semences et quand utiliser les intrants agricoles. Ce programme 

pilote d’un an intégrera les services d’Ignitia aux initiatives de 

résilience du PAM dans le pays, dans l’objectif  de mieux armer 

les petits agriculteurs face aux risques climatiques.

TRANSFORMER LE TYPHA EN RICHESSE DURABLE 

Entre autres défis majeurs, le Sénégal doit notamment lutter 

contre la déforestation croissante et limiter la prolifération 

d’une plante aquatique qui envahit les rives du fleuve Sénégal, 

provoquant des dommages importants. Cette plante, le Typha, 

obstrue les canaux d’irrigation, réduit la biodiversité, contribue à 

répandre les maladies liées à l’eau stagnante et entrave la pêche 

et l’agriculture.

Pour résoudre ces problèmes, le Gret travaille avec six 

communautés rurales du district de Richard Toll au Nord du 

Sénégal pour créer de petites entreprises chargées de produire  

du charbon à base de Typha pour la consommation domestique. 

La transformation de cette plante en charbon « propre » 

alternatif  permet de réduire la déforestation et la pollution 

causées par les méthodes traditionnelles de production de 

charbon, mais aussi de créer de nouveaux emplois et des 

revenus complémentaires pour 200 artisans, ce qui bénéficie 

indirectement à plus de 3 000 personnes.

Partenaire : 
Gret

Pays :
Sénégal

Durée :
2016-2018

Partenaire : 
Programme 
alimentaire 

mondial (PAM)

Pays :
Sénégal

Durée :
2016

Mauritanie, 2015

Sénégal, 2015

AMÉLIORER LES MOYENS DE SUBSISTANCE  
DES AGRICULTEURS AU PÉROU

Root Capital est un fonds d’investissement social à but non lucratif  qui lutte contre la pauvreté 

rurale au Pérou en donnant accès au capital, aux compétences et au marché à 70 petites 

exploitations agricoles prometteuses qui adoptent et promeuvent des pratiques durables et 

écologiques telles que l’agroforesterie, l’agriculture biologique et des cultures responsables.  

Ces entreprises, qui incluent des coopératives et associations d’agriculteurs, des petits 

fournisseurs d’intrants et des entreprises agro-alimentaires, sont trop grandes pour la 

microfinance mais souvent trop petites et risquées pour obtenir un crédit des banques 

traditionnelles. Root Capital comble ce « chaînon manquant » en permettant à ces petites 

entreprises de se développer pour devenir des moteurs de l’économie locale.

En plus d’une aide financière, Root Capital leur offre une formation agronomique et financière 

et des contacts clés sur le marché, ce qui leur évite de devoir vendre leurs produits à bas prix  

au premier acheteur venu. 

Le soutien au développement de ces entreprises génère des bénéfices sociaux et économiques 

collatéraux, en particulier pour les milliers d’agriculteurs indépendants (dont 25 % de femmes) 

qui travaillent avec elles. À mesure que ces petites entreprises agricoles se renforceront,  

les 40 000 petits exploitants familiaux qui constituent leur base d’approvisionnement et gèrent 

plus de 90 000 hectares de terres, bénéficieront d’emplois plus stables, de revenus plus élevés 

et d’un suivi pour la mise en œuvre de pratiques agricoles durables. La gestion de l’eau et des 

sols s’en verra améliorée, l’écosystème et l’intégrité des paysages seront préservés, tandis que 

les exploitants, leurs familles et leurs communautés jouiront de moyens de subsistance plus 

prospères et ils feront preuve de plus de résilience aux aléas climatiques.

Pérou, 2013

Partenaire : 
Root Capital

Pays :
Pérou

Durée :
2016-2018

GESTION RESPONSABLE DES RESSOURCES NATURELLES
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APERÇU DES RÉSULTATS

Pérou, 2014

Pérou, 2014

GESTION RESPONSABLE DES RESSOURCES NATURELLES

Entre 2013 et 2016, nous avons 

travaillé en partenariat avec Terre 

des Hommes Suisse pour aider  

des petites communautés minières 

artisanales de la région amazonienne 

de Madre de Dios à améliorer leurs 

pratiques d’orpaillage et à diversifier 

leurs sources de revenus en adoptant 

des solutions alternatives plus 

durables que la prospection aurifère. 

La recherche intensive d’or au Sud du Pérou 

provoque des dégâts de grande ampleur : 

destruction de la forêt tropicale et pollution 

des sols et cours d’eau à cause de l’utilisation 

de mercure et de cyanure, déclin des activités 

agricoles traditionnelles et démantèlement 

des structures sociales des communautés 

concernées. 

Malgré la complexité du cadre légal applicable 

aux groupes informels de mineurs et en dépit 

du nombre et de l’intensité des conflits sociaux 

dans la région, le programme a apporté des 

résultats significatifs en un laps de temps 

relativement court :

• Quelque 66 familles ont renoncé à la pros-

pection aurifère pour former la coopérative 

Agrobosque, qui compte aujourd’hui plus 

de 270 membres. Agrobosque a favorisé la 

création de 35 potagers, 16 exploitations  

piscicoles et 33 vergers, ce qui a diversifié à 

la fois le régime alimentaire et les sources de 

revenus des familles et communautés des 

membres. Elle a aussi contribué à la création 

de 10 jardins scolaires qui bénéficient directe-

ment à 1 060 enfants.

• Les membres d’Agrobosque et 45 autres 

familles ont été formés aux techniques de 

base de la culture du cacao, de la sélection 

des semences et de la reproduction : 900 

kilos de cacao Chuncho ont été produits sur 

40 hectares de terres en 2015, tandis que la 

récolte des 150 hectares de terres cultivées 

en 2016 devrait atteindre 10 tonnes. 

• Le processus de certification biologique et 

Fairtrade est en cours pour le cacao Criollo, 

une variété native très prisée considérée 

comme l’une des meilleures au monde.

• Pour améliorer les pratiques d’extraction, 

Terre des Hommes Suisse a travaillé en étroite 

coopération avec le laboratoire de recherche 

anthropo-technologique Edana de la Haute 

École Arc Ingénierie de Suisse. Edana s’est 

engagé directement avec les mineurs pour 

cerner leurs problèmes et mettre au point 

les techniques permettant d’améliorer leurs 

pratiques. Deux prototypes ont été conçus 

collectivement et produits localement pour 

pallier les pertes de mercure lors du processus 

de fusion et réduire les risques de pollution de 

l’eau, de l’air et des sols : la « retorta Anamei » 

pour distiller le mercure et le mini-excavateur 

polyvalent « boa ». Plus de 600 individus de 

six communautés de mineurs ont bénéficié 

directement de ces techniques améliorées, 

dont l’adoption a été reconnue et saluée par 

les acteurs institutionnels. 

AMÉLIORER LA VIE DES COMMUNAUTÉS  
EN ZONE MINIÈRE AU PÉROU

Partenaire : 
Terre des 
Hommes  

Suisse

Pays :
Pérou

Durée :
2013-2016

‘‘
’’

Nous avons décidé d’arrêter l’orpaillage car nous n’avions pas de revenus 
réguliers. Quelques fois ça payait, d’autres fois non. Et puis nous avions peur  
des descentes de la police qui faisait exploser les pompes des mineurs et les 
machines pour draguer le sable. Il y avait aussi le mercure qui empoisonnait  
le sol et nous rendait malades. La coopérative m’a redonné espoir. 
Victoria Palomino, membre de la coopérative Agrobosque
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PROGRAMMES EN COURS

Eau, sol et moyens de subsistance  
au Myanmar

Le Gret travaille dans 75 villages ruraux de la 

région de Sagaing pour expérimenter, adopter 

et diffuser des pratiques bon marché et faciles 

à reproduire de conservation de l’eau et des 

sols (plantation d’arbres d’ombrage ou de 

cultures de couverture, utilisation de bassins, 

de brise-vent et de compostage).  

Ces initiatives permettront de soutenir les 

moyens de subsistance des fermiers tout 

en restaurant les écosystèmes, de plus en 

plus dégradés par une grave érosion et des 

pratiques agricoles destructrices. 

Améliorer les méthodes  
d’extraction de l’or

Nous travaillons avec Solidaridad au Pérou 

et au Ghana pour améliorer les conditions 

de travail de petites communautés minières 

artisanales. Elles pourront formaliser 

leur activité selon les normes Fairtrade 

ou Fairmined en vue de la certification 

du Responsible Jewellery Council (RJC), 

renforcer leurs moyens de subsistance et 

leur accès aux services médicaux de base. 

Les mineurs bénéficient de formations sur 

l’évaluation des risques, la sécurité, la réponse 

aux urgences et la gestion environnementale 

ainsi que d’une assistance technique continue 

pour surmonter les difficultés administratives 

du processus de formalisation.

Partenaire : 
Gret

Pays :
Myanmar

Durée :
2015-2018

Partenaire : 
Solidaridad

Pays :
Ghana  

et Pérou

Durée :
2013-2017

Myanmar, 2015

Ghana, 2013

Les communautés au cœur de la  
restauration des écosystèmes naturels

Avec Ashoka, nous encourageons cinq entrepreneurs 

sociaux à développer des systèmes agricoles et 

d’élevage innovants qui favorisent la restauration 

des sols, le renforcement de la sécurité alimentaire 

et l’inclusion économique.  

Des agriculteurs du Bénin, du Ghana, du Guatemala, 

du Nigeria et du Togo expérimentent et adoptent de 

nouvelles solutions qui amélioreront leurs pratiques 

agricoles tout en préservant l’environnement, 

comme l’introduction d’une semence à haute teneur 

nutritive (le « pois de cajan ») ou la création d’un 

environnement symbiotique où plusieurs espèces 

animales sont élevées ensemble.

Partenaire : 
Ashoka

Pays :
Bénin, 

Ghana, 
Guatemala, 

Nigeria et 
Togo  

Durée :
2015-2018

Madagascar entre préservation et développement

En cherchant à combiner la protection de la diversité au développement durable de communautés 

rurales, ce programme entend améliorer la sécurité alimentaire et réduire la pauvreté pour  

12 500 habitants de 23 villages situés à l’intérieur ou à proximité du Parc national de Mananara Nord, 

une réserve de biosphère au Nord-Est de Madagascar. L’objectif est notamment de créer des systèmes 

de production plus économes en ressources dans les domaines de l’agriculture, la sylviculture,  

la pêche et le petit élevage tout en préservant la réserve de biosphère.

Partenaire : 
Gret

Pays :
Madagascar

Durée :
2015-2018

Guatemala, 2015

Madagascar, 2014

GESTION RESPONSABLE DES RESSOURCES NATURELLES
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RÉPONSE ET PRÉPARATION  

AUX SITUATIONS D’URGENCE
Rétablir la dignité humaine

Face à une catastrophe naturelle ou à une urgence humanitaire, une intervention 

rapide et une aide financière flexible peuvent sauver des vies, atténuer les 

souffrances et réduire le nombre de victimes. 

Cette année, nous avons soutenu deux initiatives de la Fédération internationale 

des sociétés de la Croix-Rouge et du Croissant-Rouge (FICR). La première pour 

apporter une aide immédiate et vitale aux populations touchées par le terrible 

séisme qui a frappé le Népal en avril 2015. La seconde pour porter secours à des 

milliers de réfugiés fuyant la guerre civile et les troubles, en quête de protection 

et d’une vie meilleure en Europe.

Même s’il est de notre devoir d’apporter une aide humanitaire dès qu’elle est 

nécessaire, nous soutenons surtout les initiatives qui visent à réduire la vulnérabilité 

aux risques avant que les catastrophes ou les urgences ne surviennent et renforcent 

la résilience des populations. 

Nous adressons les besoins immédiats et ceux à plus long terme des communautés 

pour les aider à se préparer aux chocs afin de mieux y résister, et ainsi leur 

permettre de faire face à d’autres crises potentielles.

‘‘ ’’
Les histoires de souffrance sont déchirantes, mais il existe 

aussi des histoires de survie et de détermination, qui doivent nous 
inspirer et qui témoignent de l’incroyable résilience des populations 
et communautés. 

Helen Clark, administratrice du Programme des Nations Unies pour le développement
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NOUVEAUX PROGRAMMES
AIDE HUMANITAIRE POUR LES RÉFUGIÉS  

EN EUROPE   

Plus d’un million de migrants et réfugiés ont rejoint l’Europe  

en 2015. La vaste majorité d’entre eux sont arrivés par la mer, 

mais certains sont également passés par les terres, essentiellement 

via la Turquie et l’Albanie.

La Croix-Rouge et le Croissant-Rouge sont intervenus dans  

27 pays d’Europe, en particulier sur la route des Balkans menant 

à l’Europe du Nord, en travaillant de manière coordonnée d’une 

frontière à l’autre pour répondre aux besoins immédiats et à long 

terme de centaines de milliers de personnes.

Plus de 70 000 bénévoles ont été déployés dans le cadre de la 

réponse à l’urgence.

La priorité a été de distribuer de la nourriture, de l’eau, des 

trousses de toilette, des fournitures pour bébé, des vêtements et 

des trousses de premiers secours. Les équipes de la Croix-Rouge 

et du Croissant-Rouge ont aussi assuré des soins médicaux  

et de premiers secours, une aide à l’hébergement et un soutien 

psychosocial. Elles ont également aidé les migrants qui avaient 

été séparés de leur famille à essayer de les retrouver.

Partenaire : 
FICR

Pays :
27 pays 

européens

Durée :
2015

Serbie, 2016

Ancienne République yougoslave de Macédoine, 2015

LE JOUR OÙ LA TERRE A TREMBLÉ  

Le 25 avril 2015, un terrible séisme a frappé le Népal, faisant près de 9 000 morts  

et bouleversant la vie de 5,6 millions de personnes. Près de 800 000 foyers ont été détruits  

et les systèmes d’approvisionnement en eau et assainissement se sont effondrés,  

exposant la population au risque de maladies hydriques. 

Dans les six mois qui ont suivi, près de 8 000 bénévoles de la Croix-Rouge ont été 

mobilisés pour distribuer de la nourriture prête à consommer, mais aussi du riz,  

de l’huile et des légumineuses à 2,8 millions de personnes vivant dans les 14 districts  

les plus vulnérables du pays. 

Les bénévoles ont également permis d’organiser des abris temporaires en distribuant  

des bâches, des couvertures, des ustensiles de cuisine, des tablettes de purification  

de l’eau, des brosses à dents et du savon à plus de 550 000 personnes, tout en apportant 

eau potable et infrastructures sanitaires. 

Plus de 1 300 latrines d’urgence ont été construites pour prévenir les diarrhées,  

le choléra et la typhoïde.

Les bénévoles de la Croix-Rouge se sont rendus dans des hôpitaux, foyers d’enfants  

et camps de personnes déplacées pour localiser les personnes disparues et les mettre  

en contact avec leurs proches. Ils ont permis de rétablir 2 342 liens familiaux.

Népal, 2015

Partenaire : 
FICR

Pays :
Népal

Durée :
2015

RÉPONSE ET PRÉPARATION AUX SITUATIONS D’URGENCE
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APERÇU DES RÉSULTATS RÉPONSE ET PRÉPARATION AUX SITUATIONS D’URGENCE

Haïti, 2014

Quatre ans après le terrible séisme 

qui a frappé Haïti en janvier 2010, 

bien que la reconstruction ait été 

en bonne voie, 145 000 personnes 

vivaient toujours dans des camps, 

exposées à l’insécurité, à la violence, 

à des conditions insalubres et aux 

inondations. Privées de ressources 

et de moyens de subsistance suite 

au tremblement de terre, les 29 000 familles 

vivant dans les camps de la région de Port-au-

Prince étaient extrêmement vulnérables.

Lorsque l’urgence a laissé place à la 

reconstruction à long terme nous avons 

soutenu CARE pendant deux ans pour mettre 

au point des solutions d’hébergement durables 

pour les personnes déplacées. 

Le programme a encouragé les résidents 

du camp et les propriétaires de maisons 

endommagées de la municipalité de Carrefour 

à s’unir pour se reloger dans de meilleures 

conditions. 

CARE a offert un appui technique et financier 

pour réhabiliter, améliorer et mettre aux 

normes les maisons des familles propriétaires, 

qui s’engageaient en échange à accueillir 

gratuitement une famille de personnes 

déplacées pendant un an. Libérée du fardeau 

du loyer à payer, celle-ci pouvait rétablir ses 

moyens de subsistance.

Huit camps ont ainsi pu être fermés, tandis 

que 517 familles ont été relogées dans des 

conditions dignes et ont reçu des formations 

pour démarrer des micro-entreprises et 

améliorer leurs conditions de vie.

• 168 maisons ont été rénovées pour 

répondre aux normes de sécurité et héberger 

des familles déplacées.

• 142 installations sanitaires ont été construites 

ou réparées.

• 1 746 individus ont participé à des forma-

tions pour démarrer ou renforcer une activité 

génératrice de revenus, ce qui leur a permis 

d’augmenter leurs revenus de 88 %. Chacun 

d’entre eux a aussi reçu une indemnité de  

150 dollars pour lancer une micro-entreprise. 

• 492 familles ont participé à des séances de 

sensibilisation à l’hygiène.

• Au total, 2 740 personnes ont bénéficié du 

programme.

RETROUVER UNE MAISON, RECONSTRUIRE UNE VIE

Partenaire : 
CARE

Pays :
Haïti

Durée :
2013-2015

Haiti, 20xx‘‘ ’’
Je voulais vraiment quitter le camp. L’eau était insalubre et mon fils 

était toujours malade. En plus, le camp était très sale. Pendant la formation 
sur l’hygiène j’ai appris qu’il fallait faire bouillir l’eau avant de la boire. 
Letitia, 36 ans, mère de 4 enfants, a quitté le camp Aujecad le 10 septembre 2014

Haïti, 2014
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PROGRAMMES EN COURS

Renforcer la résilience des femmes aux chocs climatiques

Les femmes sont affectées sans commune mesure par les catastrophes naturelles et les 

conditions météorologiques extrêmes, ceci en raison de la répartition inéquitable des 

rôles, des ressources et du pouvoir et parce qu’elles dépendent plus que les hommes  

des ressources naturelles pour gagner leur vie. Au Cameroun, nous soutenons CARE  

afin de mieux préparer les communautés locales à anticiper les aléas climatiques  

et à les surmonter et en promouvant des stratégies d’adaptation. Des systèmes d’alerte 

précoces sont mis en place dans trois municipalités du Nord du pays, tandis que des plans 

d’adaptation communautaire sont en cours d’élaboration pour permettre aux familles 

d’accéder aux informations météorologiques et de prendre des décisions plus éclairées en 

matière de gestion des terres, des cultures et des systèmes d’irrigation. L’objectif est de réduire 

l’insécurité alimentaire et de favoriser l’indépendance économique pour 356 000 personnes, 

dont 179 000 femmes, afin de renforcer leur résilience à moyen et à long terme.

RÉPONSE ET PRÉPARATION AUX SITUATIONS D’URGENCE

Se préparer aux catastrophes  
naturelles dans l’Ouest  
de la Chine 

Au cours des vingt dernières années, 300 

millions de personnes en Chine ont été 

touchées par des catastrophes naturelles 

graves et récurrentes qui ont engendré plus de 

36,2 milliards de dollars de pertes économiques 

directes par an. Le programme pilote de 

l’UNICEF se concentre sur les communautés 

de trois provinces du Sichuan particulièrement 

vulnérables. Son objectif est de renforcer  

la capacité des communautés et des autorités 

locales, provinciales et nationales dans des 

domaines tels que la santé, l’éducation  

et la protection des enfants à faire face  

aux catastrophes et à s’en relever.  

Le programme devrait bénéficier directement  

à 180 000 enfants et 400 000 femmes.

La réduction des risques de catastrophes 
commence à l’école 

À Madagascar, pays frappé par de fréquents 

cyclones ces huit dernières années, nous œuvrons 

avec l’UNICEF et le ministère de l’Éducation pour 

fournir aux enseignants et aux élèves une solide 

connaissance des comportements à adopter 

avant, pendant et après un cyclone. Grâce à des 

formations, des exercices de simulation et des 

manuels scolaires, nous aidons les enseignants, 

les directeurs d’établissement et les enfants à 

comprendre ce que sont les catastrophes, quand 

et où elles sont plus susceptibles de frapper et que 

faire quand elles surviennent. Environ 420 000 

enfants, 9 000 enseignants et leurs communautés 

seront ainsi mieux préparés en cas de catastrophe.

Partenaire : 
UNICEF

Pays :
Chine

Durée :
2015-2018

Partenaire : 
UNICEF

Pays :
Madagascar

Durée :
2014-2017

Chine, 2014

Madagascar, 2015

Partenaire : 
CARE

Pays :
Cameroun

Durée :
2013-2017

Cameroun, 2012
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Acronymes

ACF  Action contre la faim

AMREF  Association pour la médecine et la recherche en Afrique

AVEC  Association villageoise d’épargne et de crédit

FICR  Fédération internationale des sociétés de la Croix-Rouge et du Croissant-Rouge

Gret  Groupe de recherche et d’échanges technologiques

ICRW  International Center for Research on Women

ONG  Organisation non gouvernementale

ONU  Organisation des Nations Unies

PAM  Programme alimentaire mondial

RJC  Responsible Jewellery Council

UNICEF  Fonds des Nations Unies pour l’enfance



Crédits photos  
© ACF/Vojta Vancura (p. 8, 20)

© Alison Wright (p. 9, 31, avec la permission de Women for Women International) 

© Ambroise Brenier/WCS (p. 38) 

© BRAC/Shehzad Noorani (p. 27) 

© CARE (p. 31) 

© CARE/Meredith Davenport (p. 8) 

© CARE/Nicolas Brunet (p. 8, 46) 

© Cartier Charitable Foundation. Photographe: Andrea Borgarello (p. 2, 8, 12, 14, 20, 29, 32, 45) 

© Cartier Charitable Foundation. Photographe: Cyril le Tourneur (p. 2, 8-10, 12, 17, 19, 22-24, 26-27, 30, 48) 

© Croix-Rouge danoise/Poul Henning Nielsen (p. 9) 

© Croix-Rouge finlandaise/Mirva Helenius (p. 2, 12, 40, 42) 

© Croix-Rouge norvégienne / Olav A. Saltbones (p. 43) 

© Educate! (p. 9, 16) 

© Fédération internationale des sociétés de la Croix-Rouge et du Croissant-Rouge (p. 21)

© Fédération internationale des sociétés de la Croix-Rouge et du Croissant-Rouge/Stephen Ryan (p. 43) 

© Gret (p. 9, 35, 39) 

© Jenny Matthews, (p. 9, avec la permission de Women for Women International)

© Kinomé (p. 8) 

© PAM/Azzurra Massimino (p. 35) 

© PAM/Rein Skullerud (p. 9) 

© Patricia Alvarado/Root Capital (p. 34) 

© Semilla Nueva (p. 38) 

© Solidaridad/Annemarieke van den Broek (p. 8, 39) 

© Terre des Hommes Suisse/Jérômine Derigny (p. 8, 37)

© UNICEF/NYHQ2009-1907/Pirozzi (p. 9) 

© UNICEF/UNI180084/Lynch (p. 47) 

© UNICEF/UNI180538 (p. 47) 

© UNICEF (p. 9, 23) 

© Water.org (p. 21) 

© Women for Women International (p. 8). 

Adresse

Rue André-De-Garrini 3 - CH-1217 Meyrin-Genève 

Site internet

www.cartiercharitablefoundation.org




